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Le lundi soir, 24 septembre 1934 à 20.30 heures, le 
« Helios Club Thun » (HCT) fut créé dans la Pension 
Lachen dans la petite ville de Thun (environ 45.000 
habitants et à environ 20 km de Berne (CH). 
Parmi les membres fondateurs se trouvaient e.a. Edi 
Fankhauser et Werner Zimmermann (voir Focus du 
mois d’Août 2019).

Le but et l’objectif de cette rencontre étaient la fon-
dation d’une section locale du « Schweizer Licht-
bund » (slb, plus tard renommée en ONS.
On décida de percevoir une cotisation de 4,-- CHF. 
On discutait aussi sur l’acquisition d’un terrain. 
Le terrain envisagé se trouvait juste à l’extérieur 
de la ville de Thun, sur le secteur de la commune 
d’Oberhofen, sur la rive droite du Lac de Thoune.
En 1936 on aboutissait, le terrain pouvait être acheté 
au prix de 1.200.-- CHF.

En 1939 le „slb Thun“ fut rebaptisé en « Wochen-
endclub ONS Gruppe Thun ». Un autre change-
ment de nom suivait en 1961. Depuis, l’association 
s’appelle « Helios Club Thun » (HCT). Lors de la 
même assemblée générale en 1961 on décidait de 
vendre le « Paradiesli » à la fondation « die neue 
zeit » (dnz à Thielle), pour le montant de 2.353,20 
CHF. Toutefois, le terrain était géré et maintenu,  
sous un contrat de bail, toujours encore par le HCT. 
Ceci jusqu’à environ 2014. Le manque d’intérêts des 
membres de l’association et divers dégâts par des 
tempêtes amenaient le conseil à recommander aux 
membres du club de dissoudre le contrat de bail 
avec la fondation dnz.

Après la fondation de la SNU-UNS (Schweizer Na-
turisten Union) en 2004, la séparation définitive de 
l’ONS eut lieu. Le HCT est maintenant un club indé-
pendant au sein de la SNU-UNS.

Depuis 2010 le trésorier actuel du HCT est représen-
té dans le Comité Central de l’INF-FNI, également 
comme trésorier.

L’activité du club se déplaçait de plus en plus vers le 
semestre d’hiver.
En 2001 l’assemblée du club décidait de participer 
avec 25.000.- CHF à la rénovation de la piscine in-
térieure à Oberhofen. Depuis, le centre de fitness 
d’Oberhofen est à notre libre disposition chaque 
dimanche, du début octobre à la fin du mois d’avril, 
de 18.30 à 21.00 heures.

Rolf Hostettler, Trésorier HCT
Sources: divers procès-verbaux du HCT.

85 ans du « Helios Club Thun » (HCT 1934 -2019)

www.heliosclub-thun.ch
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Portrait - Gianfranco Ribolzi

Parmi les pionniers du naturisme italien se 
trouve la figure importante de Gianfranco Ri-
bolzi, un naturiste depuis 1964, un ingénieur en 
aéronautique et ancien directeur adjoint chez 
Fiat, il était aussi un des co-fondateurs du Club 
« Le Betulle », situé dans la commune de La 
Cassa dans la Province de Turin, ensemble avec 
Tomaso Operti et Guido Ragazzi. Puis, après la 
mort prématurée de Tom Operti, il assumait la 
direction du club avec sa femme Luisa Mussa, 
avec qui il partageait toutes les batailles que le 
naturisme italien a dû supporter, et supporte 
encore, pour affirmer l’idée naturiste en Italie.

Il participait à la fondation de l’UNI (Unione 
Naturisti Italiani), c’est-à-dire son transfert de la 
Suisse vers l’Italie en 1969, avec les inséparab-
les Tom Operti et Guido Ragazzi, avec lesquels 
il promouvait aussi la vocation nue-naturiste 
de l’UNI. Cette clarification est très importan-
te, parce que l’ennemi le plus dangereux du 
naturisme n’est jamais l’adversaire sincère et 
déclaré, mais plutôt cet intrus textile ou « semi-
textile » qui pollue la pureté du mouvement, en 
le frappant dans sa connotation essentielle : la 
nudité intégrale.

Gianfranco Ribolzi fut élu à la position la plus 
élevée de la Fédération Naturiste Italienne, le 
17 juin 2001, après les homologues tels que 
Daniele Agnoli, Claudio Ranieri, Tom Operti, 
Carlo Consiglio, etc. Sa présidence était la plus 

longue dans l’histoire de la fédération, et les 
énergies abondantes et son dévouement om-
niprésent, qui le montraient dans ses voyages 
au monde pour représenter notre mouvement, 
donnaient au naturisme italien le prestige et 
la grande visibilité en Europe et au monde, en 
participant aux congrès mondiaux organisés 
dans des pays même très éloignés (Brésil, 
Nouvelle Zélande, etc.), et pour ses compé-
tences organisationnelles : nous nous rap-
pelons, en fait, les tournois innombrables de 
pétanque, la « Rassemblée Internationale de 
la Jeunesse du 18 au 23 mai 2004 au Club Le 
Betulle, le 33ième Gala de Natation à Turin en 
2004, et le 32ième Congrès Naturiste Mondial 
à Isola Capo Rizzuto en Calabre en 2010, ac-
cueilli pour la première fois en Italie, etc.

En plus, nous ne devons pas oublier le fait 
pas moins important que, avant d’être élu 
président de la fédération, il était le secrétaire 
de la même de 1997 à 2001, l’année de son 
élection avec unanimité, comme président 
de l’instance fédérale la plus haute en Italie. 
Et à cette occasion, dans sa lettre de remer-
ciement pour la confiance que le Comité 
d’Administration lui accordait, Gianfranco 
Ribolzi mentionnait qu’il sera le président de 
tout le monde. Son souhait était de coordon-
ner des solutions partagées, ce qu’il a tou-
jours fait, non seulement avec la volonté et 
transparence, mais aussi avec détermination 
et cohérence pour imposer les directives dic-
tées par ceux qui l’ont précédé. En fait, dans 
sa lettre d’intention Gianfranco rappelait quel-
ques idées empruntées de Jacques Dumont 
(qui alors était le président de la Fédération 
Française de Naturisme), et qu’il partageait. 
Et c’est qu’il faut « se méfier de trop de libé-
ralisme ainsi que de trop de sectarisme, que 
ce soit par des amis qui nous sont chers, alors 
armés de bonne intentions, ou par d’autres 
qui voudraient révolutionner ce qui n’est pas 
révolutionnaire : la nature. La tolérance et le 
respect pour la liberté des autres ne sont pas 
des raisons suffisantes pour forcer le naturis-
me à accepter tout de ceux qui ont tendance à 
abuser notre liberté naturiste acquise ».

Dans les 16 ans de sa présidence de la positi-
on fédérale italienne la plus élevée, Gianfran-
co Ribolzi se battait avec toutes ses forces et 
dans les limites de ses possibilités, à tout mo-
ment qu’il y avait des ouvertures au Parlement 
pour notre mouvement, pour l’approbation 
d’une proposition de loi pour réglementer 
le naturisme. Si ceci ne réussissait pas, ce 
n’était pas de sa faute, mais dû à la lenteur et 
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l’aveuglement de nos politiciens qui n’ont pas 
reconnu le potentiel économique du tourisme 
naturiste. On lui doit aussi le mérite, quand il 
est devenu le seul propriétaire du Club Le Be-
tulle en 1996, de ne jamais avoir succombé à 
l’attrait d’un naturisme optionnel préféré, dans 
l’espoir illusoire que cette astuce puisse attirer 
plus de gens vers les structures naturistes. 

Dans une interview récente en septembre 2018, 
donnée à un journal national, il rappelait les 
moments difficiles vécus à Mirafiori, qu’il avait 
réussi à surmonter grâce à son idéal de vie, le 
naturisme, étant une philosophie qui enseigne 
le respect non seulement envers la nature, mais 
aussi envers soi-même et aux autres. Dans son 
article le journaliste rappelait ce qui était men-
tionné par Kant, notamment que « la nudité est 
uniquement indécent pour les indécents », un 
concept aussi réitéré par le Pape Jean-Paul II 
plus de deux siècles plus tard. Son pragmatis-
me est mis en évidence quand il dit que, durant 
le dernier demi-siècle, trop de confusion a été 
faite sur les vrais principes qui inspirent le na-
turisme. Et ceci arrive à cause de ceux qui l’ont 
pratiqué sans règles.

Le naturisme sans règles et sans contrôles sur 
les plages libres doit être combattu, parce qu’il 
favorise les provocateurs, les exhibitionnistes 
et les agresseurs. Souvent, même lors des 
discussions animées, il insiste toujours à signa-
ler, en référence au « Manifesto » de Fabiana 
Martini sur la communication digitale, que « les 
idées peuvent être discutées. Les gens se re-
spectent. » 

Amoureux de la nature et grand sportif, 
l’ingénieur de Fiat pratiquait l’aviron de com-
pétition, le ski de fond et la marche à pied, 

et, en plus de son travail, sa vie était dédiée 
pratiquement complètement au naturisme, 
ensemble avec sa partenaire inséparable 
Luisa Mussa, qu’on pense simplement qu’il 
a commencé son aventure naturiste en 1964, 
alors âgé de seulement 20 ans, sur l’ « Île du 
Levant » aujourd’hui bien connue, une île au 
large de la Côte d’Azur, qui est restée un para-
dis pour les naturistes.

Par ses contacts avec des naturistes, les as-
sociations et les fédérations européennes, le 
turinois Ribolzi n’est pas seulement une figure 
dirigeante au niveau national, mais est aussi 
connu au monde entier, ayant eu la capacité 
de maintenir des relations internationales non 
seulement formelles, mais aussi d’amitié et de 
collaboration active avec ceux qui partagent 
ses propres idées, ses propres objectifs, son 
propre dévouement pour réaliser la philoso-
phie de vie représentée par le naturisme, qui 
au début ne semblait être qu’une utopie. 

Actuellement il continue à diriger le Club Le 
Betulle, ensemble avec sa femme Luisa (qui 
est présidente de l’UNI, tandis qu’il en est le 
secrétaire), et il est l’éditeur du magazine « In-
foNaturista », depuis la sortie de la première 
édition en 1997. En plus de parler évidemment 
au sujet du naturisme, le magazine représente 
la synthèse de sa pensée qui semble refléter 
une autre idée de Fabiana Martini, quand 
elle écrit, au premier point du « Manifesto » 
susmentionnée, que « Je dis et j’écris unique-
ment des choses que j’ose dire moi-même ».

                                                                            
Pino Fiorella                        

LE BETULLE  Villaggio Naturista
À proximité des Alpes, à 25 km du centre de Turin, 20 minutes de l’aéroport 
de Caselle. Caravanes, emplacements pour autocaravanes et tentes,  
bungalows complètement équipés, caravanes avec chalet.

Piscine, solarium, jacuzzi et sauna. Clubhouse avec restaurant,  
pétanque, volleyball , mini-tennis, tennis de table,  
Circuits pour VTT et trails dans le park de Mandria.

Activités: 
Venaria Palais royal et parc, St. Michele abbaye, Mole Antonelliana,  
Rivoli Castle, Musée égyptien, Piazza S. Cario, Basilique de Superga.

Via Lanzo 33 - 10040 La Cassa (TO) - Italy,  
Tel/Fax +39.011.984.29.62 - Tel +39.011.984.28.19 
Mail: info@lebetulle.org    			        www.lebetulle.org
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70 ans de la Fédération française de naturisme
La Fédération française de naturisme se réjouit 
de la beauté du Gala international de natation 
naturiste qui a pu se dérouler pour la 1ere fois 
de son histoire à Paris, le week-end du 18 au 
20 octobre. Organisé d’une main de maître par 
l’Association des naturistes de Paris, plus de 
300 personnes ont répondu à l’appel du sport. 
L’occasion unique de montrer la beauté frater-
nelle qui unit les naturistes aux quatre coins du 
monde. 

Les naturistes français débordent d’énergie et 
d’initiatives pour faire du naturisme un art de 
vivre du quotidien. Des séances de bowling, de 
balnéos, des randonues sont aux programmes 
des différentes structures associatives régiona-
les dans toute la France. Et les naturistes fran-
çais à travers le tissu local participent à de nom-
breux salons autour du bien-être. 

Pour fêter les 70 ans de la Fédération française 
de naturisme en 2020, un rendez-vous festif est 
prévu au siège à Paris, le vendredi 14 février 
2020. Un anniversaire qui trouvera écho dans  
la présence de la Ffn lors des trois plus grands 
salons du tourisme français :  
à Lille, du 17 au 19 janvier pour le Salon du tou-
risme et des activités nature Tourissima ;  

à Lyon du 7 au 9 février pour le Salon du  
tourisme Mahana et enfin à  
Paris du 12 au 15 mars pour le Salon Mondial 
du Tourisme. Au menu, découverte des struc-
tures naturistes de métropole et outremarines, 
initiation au naturisme,  
séjours à gagner et  
plein de surprises. 
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À l’époque de l’ancienne République Démocrati-
que Allemande (RDA, 1949-1990) le nudisme et 
le naturisme étaient un mode de vie tout à fait 
courant et un fait insouciant. 

Beaucoup de gens passaient leurs vacances aux 
bords des lacs des gravières, ou campaient sur 
les rives de la Mer Baltique, où ils se baignaient 
en nudité. Au début les autorités n’appréciaient 
pas du tout cette attitude. Mais pour les citoyens 
de la RDA, c’était une manifestation silencieuse 
contre la mise au pas quotidienne pendant le 
déroulement du reste de la journée.

En 1954 le gouvernement de l’époque voulait 
introduire une interdiction générale de la na-
tation nue sur toute la côte, mais sans succès. 
Ceci, parce que les autorités craignaient que la 
réputation internationale de la scène naturiste 
l’Allemagne de l’Est soit mise en danger. 

Mais la réaction de la population était :

Des lettres de protestations, des 
pétitions et la résistance nue.

Après deux ans il y avait un « ordre pour régler 
les piscines plein air publiques ». La nage nue 
publique fut autorisée sur des secteurs de plage 
désignés. 
La conséquence était que la baignade nue deve-
nait un mouvement de masse. Il n’y avait ni des 
clubs, ni des statuts, ni des cotisations.

Toutefois, après la réunification en 1990, beau-
coup des panneaux sur les plages de la Mer 
Baltique furent retournés par les « meilleurs Wes-
sis ». La conséquence était que soudainement les 

La « guerre des culottes » en Allemagne  
après la réunification

meilleures plages furent attribuées au secteur tex-
tile, alors que maintenant seulement les secteurs 
moins attrayants restaient pour les naturistes. 

Cet épisode est entré dans l’histoire récente alle-
mande comme la « Guerre des Culottes ». 

Rolf Hostettler
Source : Musée de la RDA, Berlin 

Info Focus Février 
 

Date limite pour les articles est le 20 Janvier
Envoi du Focus au plus tard le 5 Février

Joyeux Noel


